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1 *29 juin – 5 juilletLeçon

Au commencement de 
l’évangile  

Sabbat aprèS-midi
Lecture de la semaine: Ac 13:1-5, 13;  Ac 15:36-39; Mc 1:1-15; 
Esa 40:3; Dn. 9:24–27. 
Verset à mémoriser: « Après que Jean eut été livré, Jésus alla 
dans la Galilée,   prêchant l’Évangile de Dieu. Il disait: Le temps est 
accompli, et le   royaume de Dieu est proche. Repentez-vous, et croyez 
à la bonne nouvelle » (Marc 1:14, 15, LSG). 

Qui a écrit l’Évangile de Marc, et pourquoi a-t-il été écrit? Aucun des Évan-
giles ne mentionne le nom de son auteur. Celui qui se rapproche le plus 
est Jean, en référence au disciple bienaimé (voir Jn 21:20, 24). Cependant, 

depuis les époques primitives, chacun des Évangiles canoniques a été associé soit à 
un apôtre (Matthieu, Jean), soit à un compagnon d’un apôtre. Par exemple, l’Évangile 
de Luc est associé à Paul (voir Col 4:14, 2 Tim 4:11, Phm 1:24). L’Évangile de Marc 
est associé à Pierre (voir 1 Pi 5:13). 

Bien que l’auteur de Marc n’ai pas donné son nom dans le texte, la tradition de 
l’église primitive indique que l’auteur de l’Évangile de Marc était Jean Marc, un 
compagnon de voyage de Paul et Barnabas (Ac 13:2, 5) et plus tard un associé de 
Pierre (1 Pi 5:13). 

Cette semaine, la première étape de l’étude sera d’en apprendre davantage sur Marc 
tel que rapporté dans les Écritures, de voir son échec dans ses débuts et son rétablisse-
ment éventuel. Ensuite, l’étude se tournera vers la section introductive sur Marc avec 
un regard impatient de voir où se dirige l’histoire et un regard en arrière sur la raison 
pour laquelle un missionnaire raté puis restauré écrirait un tel texte.

* Étudiez cette leçon pour le sabbat 6 juillet.
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30 juin 

Un missionnaire raté
Lisez Actes 12:12. Comment Marc est-il introduit dans le livre des 
Actes? 
 

 

Il semble probable que Jean-Marc, l’auteur le plus probable de l’Évangile de 
Marc, soit jeune lorsque les évènements d’Actes 12 s’étaient produits, proba-
blement vers la moitié de l’an 40 ap. JC. Il est présenté au verset 12 comme le 
fils d’une femme nommée Marie. Elle était évidemment une riche partisane 
de l’église et tenait des réunions de prière dans sa maison, rendue célèbre dans 
Actes 12. L’histoire de l’évasion de Pierre de la prison et des actions qui avaient 
suivi, puis de la mort d’Hérode, est remplie de contrastes frappants, voire humo-
ristiques, entre Pierre et le roi. Jean-Marc ne joue pas vraiment de rôle dans 
l’histoire, mais son introduction à ce stade prépare sa connexion ultérieure avec 
Barnabas et Saul.

Lisez Actes 13:1-5, 13. Comment Jean-Marc s’était-il attaché à Saul 
et Barnabas, et quel en fut le résultat?
 

 

Actes 13 décrit le premier voyage missionnaire de Saul et Barnabas, com-
mençant vers l’an 46 ap. JC. Jean-Marc n’est mentionné qu’au verset 5, et son 
rôle est simplement d’aider ou de servir. Aucune autre référence n’est faite 
au jeune homme jusqu’au verset 13, où le bref récit note qu’il était retourné 
à Jérusalem. 

Aucune raison n’est donnée pour ce départ, et l’absence de toute description 
de ses sentiments ou de ses émotions laisse à l’imagination ce qui avait motivé 
son retrait de l’effort missionnaire, qui était sans doute rempli de périls et de 
défis. Ellen G. White indique que « c’est ici que Marc, gagné par la crainte et 
le découragement, hésita pendant un certain temps à se donner entièrement à 
l’œuvre du Seigneur. Peu habitué aux difficultés, il perdit courage devant les 
périls et les privations de la route. » Conquérants pacifiques, p. 143. Bref, les 
choses étaient tout simplement devenues trop difficiles pour lui, et il voulait 
donc partir. 

Qui n’a jamais reculé devant quelque chose, ou même échoué complè-
tement, en particulier quelque chose de spirituel ou impliqué dans votre 
marche chrétienne? Qu’avez-vous appris de cette expérience?
 

 
  

 

Dimanche
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1er juillet

 Une seconde chance
Lisez Actes 15:36-39. Pourquoi Paul avait-il rejeté Jean-Marc et pourquoi 
Barnabas lui avait-il donné une seconde chance?
       

       

La raison du rejet du jeune homme par Paul est donnée dans Actes 15:38. Marc s’était 
retiré d’eux et n’avait pas continué l’œuvre évangélique. L’attitude de Paul est compré-
hensible, bien que brutale. La vie missionnaire, en particulier dans le monde antique, 
était rude et exigeante (comparez à 2 Cor 11:23-28). Paul dépendait de ses collègues 
missionnaires pour l’aider à porter le fardeau de l’œuvre dans des conditions très diffi-
ciles. De son point de vue, celui qui avait déserté si vite ne méritait pas une place dans 
une équipe missionnaire luttant corps à corps contre les forces du mal. 

Barnabas, cependant, n’était pas de son avis. Il voyait le potentiel de Marc et ne vou-
lait pas laisser le jeune homme derrière lui. Une dispute si profonde surgit entre Paul 
et Barnabas au sujet de Jean-Marc au point qu’ils se séparèrent. Paul choisit Silas pour 
l’accompagner, et Barnabas prit Marc.

Le livre des Actes n’explique pas la raison pour laquelle Barnabas avait choisi d’em-
mener Marc avec lui. En fait, ce passage est le dernier endroit où les deux hommes appa-
raissent dans le livre. Mais il est intéressant de noter que ce n’est pas le dernier endroit 
où Marc est mentionné dans le Nouveau Testament.

Lisez Col 4:10,  2 Tim 4:11, Phil 24 et 1 Pi 5:13. Quels détails sur la réin-
tégration de Marc ces versets suggèrent-ils?  
         

______________________________________________________________________

Une transformation étonnante semble s’être produite chez Marc. Dans ces pas-
sages, Paul indique la valeur de Marc pour lui et pour le ministère. Paul le considère 
comme l’un de ses compagnons de travail et veut que Timothée l’amène avec lui. 
Tout d’abord, l’épitre de Pierre indique que Pierre avait aussi une relation étroite 
avec Marc. Ces livres de Paul et de Pierre avaient probablement été écrits au début 
des années 60, environ 15 à 20 ans après l’expérience d’Actes 15. Marc s’était 
clairement remis de son échec, certainement grâce à la confiance que son cousin, 
Barnabas, avait placée en lui. 

Pensez à un moment où un ami ou vous-même avez échoué et avez eu une 
seconde chance. Comment cette expérience vous a-t-elle changé, vous et 
ceux qui vous ont aidés? Comment cela a-t-il modifié votre ministère 
envers les autres?  
_______________________________________________________________________

LunDi
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2 juillet

Le messager

Lisez Marc 1:1-8. Qui sont les personnages de ces versets, et que 
disent-ils? Que font-ils? 
_______________________________________________________________________

       

Ces versets ont trois personnages principaux: Jésus-Christ, mentionné 
dans Marc 1: 1, Dieu le Père (implicite dans les paroles de Marc 1: 2), et 
Jean-Baptiste, le messager et prédicateur qui est le sujet principal de la der-
nière section de ce passage.

Marc 1:2, 3 contient une citation de l’Ancien Testament que Marc pré-
sente pour décrire ce qui se passera dans l’histoire. Ce que Marc cite est 
un mélange d’expressions de trois passages: Exode 23:20, Ésaïe 40:3 et 
Malachie 3:1.  

Lisez Ex 23:20, Esa 40:3 et Mal 3:1. Qu’ont ces trois passages en 
commun?
_______________________________________________________________________

       

Exode 23:20 fait référence à un ange que Dieu enverra devant Israël 
pour les amener à Canaan. Ésaïe 40:3 parle de Dieu apparaissant dans 
le désert avec une voie préparée devant Lui. Malachie 3:1 parle d’un 
messager allant devant le Seigneur pour préparer Son chemin. Ces trois 
passages parlent d’un voyage. 

Le texte d’Ésaïe a de nombreux liens avec le ministère de Jean-Baptiste 
et se centre également sur la voie du Seigneur. Dans l’Évangile de Marc, 
le Seigneur Jésus est en voyage. Le récit rapide renforce le sens de ce 
voyage, un voyage qui mènera à la croix et à Sa mort sacrificielle pour 
nous. Mais beaucoup de choses devraient se passer avant qu’Il n’atteigne 
la croix. Le voyage ne fait que commencer, et Marc nous en parlera.

Conformément à la citation de l’Ancien Testament dans Marc 1:2, 3, 
Jean-Baptiste appelle à la repentance, à se détourner du péché et à reve-
nir à Dieu (Mc 1:4). Vêtu comme l’ancien prophète Élie (comparez à 2 
R 1:8), il parle dans Marc 1:7, 8 de Celui qui vient après lui et qui est 
plus puissant que lui. Sa déclaration selon laquelle il n’est pas digne de 
délier la courroie des souliers de Celui qui vient montre la vision exaltée 
qu’il avait de Jésus.

marDi
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3 juillet

Le baptême de Jésus

Lisez Marc 1:9-13. Qui était présent au baptême de Jésus, et que s’était-il 
passé? 
_______________________________________________________________________

_______________________________________________________________________

 Jean baptisa Jésus dans le Jourdain, mais quand Il sortit de l’eau, Il vit les 
cieux s’ouvrir et le Saint-Esprit descendre sur Lui comme une colombe. Il 
entendit la voix de Dieu du ciel: « Tu es mon Fils bienaimé, en toi j’ai mis 
toute mon affection » (Mc 1:11, LSG). Ces évènements soulignent l’impor-
tance du baptême de Jésus. Le Père, le Fils et le Saint-Esprit étaient présents, 
affirmant ensemble le début du ministère de Jésus. L’importance de cet évène-
ment trouvera son écho sur la scène de la croix dans Marc 15. Beaucoup des 
mêmes éléments de l’histoire se reproduiront dans cette scène.

L’Esprit avait conduit Jésus dans le désert. Le mot « conduit » vient du mot 
grec ekballō, le mot commun utilisé dans l’Évangile de Marc pour exprimer 
le fait de chasser les démons. La présence de l’Esprit ici illustre la puissance 
du Saint-Esprit dans la vie de Jésus. Le Seigneur commence déjà le voyage de 
Son ministère, et Il affronte immédiatement Satan. La portée de la lutte dans 
la scène est démontrée par la référence à 40 jours de tentation, à la présence 
des bêtes sauvages et aux anges servant Jésus. 

Une caractéristique inhabituelle de la scène d’ouverture de l’Évangile de 
Marc est que Jésus est présenté comme un personnage avec à la fois la divinité 
et l’humanité. Du côté de la divinité: Il est le Christ, le Messie (Mc 1:1), le 
Seigneur annoncé par un messager (Mc 1:2, 3), plus puissant que Jean (Mc 
1:7), le Fils bienaimé sur lequel l’Esprit descend (Mc 1:10, 11). Mais du côté 
de l’humanité, nous voyons ce qui suit: Il est baptisé par Jean (et non l’inverse, 
Mc 1:9), Il est conduit par l’Esprit (Mc 1:12), tenté par Satan (Mc 1:13), Il était 
avec les bêtes sauvages (Mc 1:13) et les anges le servaient (Mc 1:13).

Pourquoi ces contrastes? Cela souligne la réalité merveilleuse de Christ, 
notre Seigneur et Sauveur, notre Dieu, et pourtant aussi un être humain, notre 
frère et notre exemple. Comment pouvons-nous pleinement comprendre cette 
idée? Nous n’y arriverons pas. Mais nous l’acceptons par la foi et nous nous 
émerveillons de ce que cette vérité nous révèle sur l’amour de Dieu pour 
l’humanité.

Que nous dit ceci sur l’amour merveilleux de Dieu: bien que Jésus soit 
Dieu, Il avait pris sur Lui notre humanité afin de nous sauver?   

mercreDi
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4 juillet

L’évangile de Jésus
Lisez Marc 1:14, 15. Quelles sont les trois parties du message de l’évan-
gile que proclamait Jésus?  
_______________________________________________________________________

_______________________________________________________________________

Marc résume ici le message simple et direct de Jésus. Ses trois parties sont illus-
trées dans le tableau suivant:

Catégorie Contenu

Prophétie temporelle Le temps est accompli.

Promesse d’alliance Le royaume de Dieu est proche.

Appel au discipulat Repentez-vous, et croyez à la bonne nouvelle

La prophétie temporelle à laquelle Jésus se référait est la prophétie des 70 semaines 
de Daniel 9:24-27. Cette prophétie trouva son accomplissement dans le baptême 
de Jésus, où Il était oint du Saint-Esprit et commença Son ministère (Ac 10:38). 
L’incroyable prophétie des 70 semaines est illustrée dans le tableau suivant:

Les 70 semaines de Daniel 9

7 Années litérales

27 ap. JC.          34 ap. JC
31 ap. JC

457 av. JC.

69 Semaines
483 Années litérales

Dans cette prophétie, un jour est égal à un an (Nb 14:34, Ez 4:6). La prophétie 
avait commencé en l’an 457 av. JC avec le décret publié par Artaxerxès, roi de Perse, 
achevant l’œuvre de restauration de Jérusalem (voir Esd 7). 

Soixante-neuf semaines prophétiques s’étendraient jusqu’à l’an 27, le moment où 
Jésus a été baptisé et oint du Saint-Esprit au début de Son ministère. Sa crucifixion 
aura lieu trois ans et demi plus tard. 

Enfin, l’achèvement de la soixante-dixième semaine se produirait en l’an 34 de 
notre ère, lorsque Étienne fut lapidé et que le message de l’évangile commença à aller 
aux païens, ainsi qu’aux Juifs.

À quand remonte la dernière fois où vous avez étudié la prophétie des 70 semaines? 
Comment la connaissance de cette prophétie peut-elle vous aider à accroitre votre 
foi, non seulement en Jésus, mais aussi en la fiabilité de la Parole prophétique? 

JeuDi
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5 avril

Réflexion avancée: Lire Ellen G. White, « Une voix dans le 
désert », p. 77-89 dans Jésus-Christ; et « Messagers de l’Évangile », pp. 
147-156 dans Conquérants pacifiques.

Comme il est fascinant qu’Apocalypse 14:6, 7, le message du premier ange, 
soit parallèle au message évangélique de Jésus dans Marc 1:15. 

Le premier ange apporte l’évangile éternel au monde dans les derniers jours 
en préparation de la seconde venue. Tout comme le message de Jésus, l’évangile 
de la fin des temps de l’ange a les trois éléments communs à ceux illustrés dans 
le tableau ci-dessous:

Marc 1 Catégorie Apocalypse 14

Temps accompli (Daniel 
9)

Prophétie temporelle Temps du jugement  
(Daniel 7, 8)

Royaume proche Promesse d’alliance Évangile éternel

Repentez-vous, croyez à 
la bonne nouvelle

Appel au discipulat Craignez Dieu, donnez-Lui 
gloire, adorez-Le

Le message du premier ange annonce le début du jugement d’avant la 
seconde venue, prédit dans la prophétie des 2300 jours de Daniel 8:14, et qui 
a commencé en 1844. Le jugement apporte le royaume de Dieu à Son peuple 
persécuté (Dn 7:22). L’appel du premier ange à craindre, à glorifier et à adorer 
Dieu est l’appel au discipulat, lancé au monde dans les derniers jours alors que 
les puissances de la bête d’Apocalypse 13 présentent un faux dieu à craindre, à 
glorifier et à adorer. 

Tout comme le message de Jésus dans Marc 1 est intimement lié aux prophé-
ties de Daniel au début de la proclamation de l’évangile, le message du premier 
ange est également lié à Daniel à la fin de l’histoire de la terre.

 
Discussion:

Ê Comparez Jean-Baptiste et Jésus dans Marc 1:1-13. Quelles leçons 
spéciales tirez-vous de la façon dont ils sont présentés?  

Ë Pensez à la signification du baptême. Lisez Romains 6:1-4 et Jean 3:1-8, 
et comparez-les au baptême de Jésus dans Marc 1:9-13. Quels parallèles et 
contrastes y voyez-vous? Comment cela vous aide-t-il à comprendre plus 
clairement la signification du baptême?
Ì Comparez et contrastez l’évangile proclamé par Jésus dans Marc 1:14, 
15 et le message du premier ange dans Apocalypse 14:6, 7. Comment la 
compréhension de ces messages vous aide-t-elle à mieux voir votre mission 
d’aujourd’hui?

VenDreDi 


